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voir de les dénoncer publiquement comme des manoeuvres ten
dancieuses et méprisables. ”

C’était déjà très clair et très catégorique. Mais le 20 sep
tembre, le grand journal catholique de Rome devait revenir à 
la charge. Le sieur Reizac, ou plutô* Mme Reizac—car ce cor
respondant de La Belgique en fait est parait-il une dame — 
avait en effet répliqué à l'Osservatore. Elle-même, elle l’ad
mettait, n’avait pas entendu le cardinal Gasparri tenir les 
propos qu’elle lui prêtait, mais elle les savait authentiques et 
les garantissait tels sur son honneur. A sa face même, reprend 
l’Osservatore, le langage hue Mme Reizac met dans la bouche 
du cardinal est invraisemblable. C’est du pur enfantillage. 
D’après son récit, Mgr Gasparri aurait dit: “ Le tourbillon de 
ce conflit inhumain entraînera loin la France même victorieu
se, si elle ne voit pas à se prémunir contre les dangers de cette 
victoire des Alliés. Est-il possible qu’on ne comprenne pas en 
France la menace russe?... Dans quelques années les Slaves 
nous engloutiront... Avez-vous jamais pensé à l’appétit d’une 
Italie victorieuse?... ” Eh ! bien, tout cela ne tient pas debout, 
affirme l'Osservatore, et il poursuit ainsi: “ Mme Reizac re
garde d’ailleurs comme insuffisant le démenti publié par 
nous; elle estime même que ce démenti dit peu ou rien et ré
clame un démenti en règle. Or, puisque dans notie démenti, 
il était dit que les déclarations attribuées à l’Eminentissime 
cardinal secrétaire d’Etat étaient fausses, tendancieuses et ri
dicules, que pouvait-on dire de plus? Au surplus, si Mme Rei
zac connaît d’autres épithètes plus expressives ou plus clai
res, qu’elle les ajoute, elles seront vraies pareillement. Mme 
Reizac dit qu’elle est en mesure de préciser le jour, l’heure et 
les moindres particularités des fameuses déclarations, et ce 
sera intéressant. Mais que cette dame n’oublie pas d’ajouter 
et de démontrer le seul point vi aiment intéressant, à savoir 
que le cardinal fit, en réalité, de pareilles déclarations. Mme
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